
Classe de Terminale · Histoire

Exercices sur le discours de Kennedy 1963

Analyser le discours de Kennedy à Berlin en 1963 — Corrigé

Durée indicative : 45 min Prénom :

Corrigé détaillé

Exercice 1 — Repères et connaissances

• Le discours est prononcé le 26 juin 1963, à Berlin-Ouest, en pleine Guerre froide. Il intervient 
deux ans après la construction du Mur de Berlin, dans un contexte de forte tension entre les 
États-Unis et l’URSS.

• Berlin est symbolique car la ville est divisée entre Berlin-Ouest, liée au bloc occidental, et 
Berlin-Est, intégrée à la sphère soviétique. Le Mur construit en 1961 rend visible la séparation 
entre les deux systèmes politiques et idéologiques.

• Les deux blocs opposés sont le bloc occidental, mené par les États-Unis, dont Kennedy est 
le président, et le bloc de l’Est, dominé par l’URSS, alors dirigée par Nikita Khrouchtchev.

• La phrase « Ich bin ein Berliner » signifie que Kennedy exprime sa solidarité avec les habitants 
de Berlin-Ouest. Il affirme que leur combat pour la liberté concerne tout le monde occidental.

Exercice 2 — Analyser un extrait de discours

• Le document est un extrait de discours politique prononcé par John F. Kennedy, président des 
États-Unis, à Berlin-Ouest le 26 juin 1963. Il s’inscrit dans le contexte de la Guerre froide et de 
la division de Berlin par le Mur construit en 1961.

• Kennedy dépasse le cadre local en affirmant que « tous les hommes libres » sont citoyens 
de Berlin. Il transforme Berlin-Ouest en symbole universel de la liberté face à l’oppression.

• L’expression « hommes libres » oppose implicitement les démocraties libérales du bloc 
occidental aux régimes communistes du bloc de l’Est, présentés comme des systèmes de 
contrainte politique.

• La dernière phrase a une forte portée symbolique car Kennedy s’identifie aux Berlinois de 
l’Ouest. En prononçant une formule en allemand, il marque sa proximité avec la population et 
rend visible l’engagement des États-Unis.

Exercice 3 — Comprendre les objectifs du discours

• Faux. Kennedy ne promet pas une réunification immédiate de l’Allemagne ; il affirme surtout 
le soutien des États-Unis à Berlin-Ouest et dénonce la pression soviétique.

• Vrai. Le discours vise à rassurer les Berlinois de l’Ouest en montrant que les États-Unis ne 
les abandonnent pas face au bloc soviétique.

• Vrai. Le Mur de Berlin matérialise la coupure entre l’Est et l’Ouest et devient un symbole 
concret de la division du monde pendant la Guerre froide.

• Faux. La formule ne signifie pas que Kennedy devient juridiquement citoyen de Berlin ; elle 
exprime une solidarité politique et morale avec les Berlinois de l’Ouest.
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Exercice 4 — Rédiger une réponse organisée

• Le discours de Kennedy est prononcé à Berlin-Ouest le 26 juin 1963, dans le contexte de la 
Guerre froide, deux ans après la construction du Mur de Berlin. Il constitue d’abord un acte de 
soutien politique aux habitants de Berlin-Ouest, qui vivent dans une ville isolée au cœur de la 
zone d’influence soviétique. En affirmant « Ich bin ein Berliner », Kennedy montre que les États-
Unis se tiennent aux côtés de la population berlinoise et défendent sa liberté. Le Mur de Berlin 
joue un rôle central : il symbolise la division de l’Europe et du monde entre deux blocs opposés. 
Le discours est aussi un moment de guerre idéologique, car Kennedy oppose implicitement les 
démocraties occidentales au communisme soviétique. Il adresse ainsi un message de fermeté 
à l’URSS. La formule finale devient célèbre car elle transforme Berlin-Ouest en emblème de la 
résistance et de la liberté.

• Une introduction correcte doit situer le document : il s’agit d’un discours de John F. Kennedy, 
président des États-Unis, prononcé à Berlin-Ouest le 26 juin 1963, pendant la Guerre froide.

• Le développement doit expliquer que le Mur de Berlin, construit en 1961, matérialise la 
séparation entre les deux blocs. Il doit aussi montrer que Kennedy adresse au bloc soviétique 
un message de fermeté : les États-Unis défendent Berlin-Ouest et refusent l’intimidation.

• La conclusion doit rappeler que « Ich bin ein Berliner » n’est pas une simple phrase person
nelle : elle symbolise la solidarité du monde occidental avec Berlin-Ouest et fait de la ville un 
emblème de la liberté pendant la Guerre froide.
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